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Deuxième vague ... de mensonges
Nos autorités et les médias qui leur servent de porte-voix occupent la scène et nous offrent un grand show de désinformation : une flopée d’infox, un défilé de contre-vérités et une kyrielle de mensonges nouveaux ou resservis en guise de "deuxième vague".

QUELQUES EXTRAITS DE L'ARTICLE :

Novak Djokovic a organisé un tournoi de tennis en Serbie et en Croatie, les sportifs, leurs soigneurs et leurs coaches ont fait l’objet d’un dépistage express et une quinzaine d’entre eux ont été testés positifs au Covid-19. Aucun participant potentiellement « contaminé » lors du tournoi n’a développé la maladie, ni même le moindre symptôme. 
Comme ils le font depuis deux mois, c’est-à-dire depuis que la virose saisonnière a quasiment disparu des radars sanitaires, les journalistes assimilent allègrement le test et le Covid, l’agent viral et la pathologie, les infections et les « cas confirmés ». À les lire ou les entendre, les joueurs et leurs proches ont été « touchés par le virus » et exposés à un péril mortel. La vérité, c’est que ce risque est infinitésimal et que les gens catalogués comme infectés sont toujours en parfaite santé. 

À chaque fois, ces prophètes foireux pérorent mais ne fournissent aucun indice permettant de vérifier qu’il y a eu départ d’un foyer et début d’une « chaîne de transmission » dans les rassemblements de foules. La vérité, c’est que les rebonds prédits ne se produisent pas.

Surréalisme à la belge : alors que l’épidémie s’est évaporée, 450 toubibs inquiets voudraient que l’obligation du port du masque soit étendue et renforcée. Argumentation ? « Les masques buccaux ont un sens, sinon nous n’en n’aurions pas si massivement besoin dans les hôpitaux ».
Les masques, ces disciples de Hippocrate semblent l’ignorer, n’ont aucune espèce d’efficacité. Et comment en serait-il autrement ? Un masque facial standard a des pores d’une dizaine de microns alors que la taille moyenne d’un virus est de 6 à 250 nanomètres.
Comptez combien de virus peuvent traverser de front chaque trou du bâillon. Des milliers par masque. Tu parles d’une protection !... 
Dans un document de l’OMS, repéré par le chercheur canadien Denis Rancourt, il est spécifié : « À l’heure actuelle, l’utilisation généralisée des masques par les personnes en bonne santé dans le cadre communautaire n’est pas encore étayée par des preuves scientifiques directes ou de haute qualité et il y a des avantages et des dommages potentiels à prendre en compte ».

Ce qui a provoqué la lettre https://lesakerfrancophone.fr/re-loms-conseille-lutilisation-de-masques-dans-la-population-generale-pour-prevenir-la-transmission-de-covid-19 . Donc, en conclusion : « L’imposition des masques est bien une manipulation de masse fondée sur une supercherie scientifique avec des conséquences psychologiques profondes que la science, elle, fera bien d’évaluer un jour. »

En France, on vous l’a déjà signalé, il n’y a eu que 72 morts de grippe recensés officiellement au 1er avril. Pour avoir une vue correcte de la surmortalité, il faudra comparer l’ensemble de l’année 2020 avec les années précédentes. Serait-elle au rendez-vous, ça n’aurait rien d’extraordinaire. Les Français savent-ils que depuis 1945, leur pays a enregistré 13 épisodes de surmortalité comparable à celle de 2020 ? Sans compter le Covid-19, les épidémies saisonnières ont engendré à 13 reprises un excès d’au moins 10 000 décès par rapport à l’année antérieure.
C’est quand même fou : "la Belgique et la France n’ont pas subi une vague de trépas hors-normes" ... mais la première est championne du monde de la mortalité (nombre de morts par million d’habitants) et la seconde est en tête pour le taux de létalité (nombre de morts rapporté à la population infectée).
Pas trace d’un fléau viral mais bien « la signature probable d’homicide de masse par la réponse du gouvernement ». Un homicide de masse, c’est un génocide. 

Mais il n’y a pas de deuxième vague : ce qui se passe actuellement , c’est qu’on teste tellement de gens dans certains pays (Afrique du Sud notamment, où le test PCR est ouvert gratuitement à tout le monde) que la pseudo pandémie est entretenue artificiellement https://lesakerfrancophone.fr/mortalite-toutes-causes-confondues-pendant-la-covid-19

Comme l’expliquait David Crowe dans le Néosanté de juin, tester une population non infectée ne peut produire que des faux positifs, ce qui permet de prolonger indéfiniment une crise sanitaire qui n’en est pas une.
La RTBF a diffusé un reportage atroce sur le Yémen, où le coronavirus – détecté chez un million d’habitants ! – viendrait s’ajouter à la guerre et la famine en décimant les enfants. Ainsi, même dans cet enfer sur terre, on parvient à dépister à tour de bras ! Si ce n’est pas le signe d’un plan prémédité, c’est très bien imité.
"Sans confinement, c’eût été pire", ça, c’est l’infox la plus odieuse. Tout indique au contraire que les pays ayant adopté les mesures les plus sévères ont été les plus impactés, les Dr Nicole et Gérard Delépine, graphiques à l’appui, démontrent sans ambiguïté que les pays soumis au lockdown strict sont les plus mal classés en termes de mortalité. 
[bookmark: _GoBack]
Le confinement n’a pas ralenti la phase de mortalité croissante et le déconfinement n’a provoqué aucune recrudescence https://www.neosante.eu/inefficacite-des-mesures-de-confinement-sur-la-propagation-du-covid-19/ . 

Tout ce cirque était inutile car l’épidémie de Covid-19 n’a fait que suivre l’évolution classique d’une grippe saisonnière normale. La surmortalité découle du géronticide et d’une surmédicalisation iatrogène (cf. le contre-exemple de la Grèce ci-après, qui nous dévoile combien le mythe pasteurien de la causalité virale est nul et non avenu. Les aînés ont survécu parce qu’on ne les a pas coupés de la jeunesse, qu’ils ont échappé à la pandémie de peur et qu’on ne les a pas assassinés en les séquestrant loin de leurs proches. L’essentiel se joue dans la tête et dans le cœur.)
http://www.profession-gendarme.com/deuxieme-vague-de-mensonges/
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